
§ III- NOTES D’ETUDES 

ET SERMONS

üHl

3- SERMONS, N°4O4

DE LA VOCATION RELIGIEUSE.

DE LA VOCATION RELIGIEUSE.

Oiiam dilecta tabe ma­
cula tua...

Quoniam dies una in 
atriis tuis . .

Elegi abjectus esse 
in domo Del

Magis quam habit are 
in t abe maculi s.. .

Qu’il fait bon habiter 
sous vos tentes, Seigneur, 
Dieu des vertus !

Non omnes capiunt ver- 
bum istud, sed quitus da- 
tum est. - Qui potest ca- 
pere, eapiat.

Math.19, 11.12.
(a)

Exorde. ... Ave Maria.

Donc, Mes Frères, je viens vous parler de la 
vocation religieuse.

De toutes les vocations — 1. rl n en est

iû.ï One n'a pas gâté la concupiscence?, (a: Hotejaarginale. Q® na g parents 
Bile a -vicia neme 1 amour P vocation, et les
leurs enfants tans la Tel g ïooation. 
empêchent d'y entre x

(Bossuet. Pensées Chrétiennes. 42.)
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pas qui soit «aki

’ 3° ni qui donné /* Ui (r/i Goa;fce Plus à la 
1 homme ou qui soit nu 'Procure/ plus de bonheur à 

soit plus utüe à la société, (a)

en deux mots le sujet de cet entretien, 

abord, qu’est-ce qu’une vocation ?

maison, il^e^dreï^n1’?1'11^? °te habile veut construire une 
place iomme ?a ! 16 plaû et conibilie à l’avance la 
cune ôes -niàn» e '^^nr, la forme et l’ornement de cha- 
rïïèle v son? J à°iVent la ^Poser. L’air et la lu- 
v est adrninnh? êîS^aVec art’ seloîl les besoins. Tout 
futurs -©ment disposé pour la commodité de ses
et 1 *’3a exc^t pas l’agréable,

. ? -CGion des détails contribue encore et con- 
. , avec une harmonie parfaite à la/fermeté /durée ,
a la beauté, a la perfection de l’ensemble.

Lieu, la Sagesse par excellence, ne pouvait 
agir avec moins de sagesse dans la création de l‘Uni­
vers. Tous les êtres, jusqu’aux plus petits et aux 
plus vulgaires, tous ont été créés par lui, tous sont 
connus de lui, tous dès lors ont reçu de Pieu à l’a­
vance, leur destination propre; tous ont eu leur place 
marquée à l’avance dans cette grande harmonie de l’Uni- 
vers; nul n’a été créé sans but, sans vocation, (b)

Cela est également vrai de l’homme, mais 
d’une manière toute spéciale, car l’homme étant libre 
et nar conséquent responsable de ses actes, est par 
cela même l’objet d’une providence spéciale de Dieu.

C’est donc avec raison que la foi nous ensei- 
xmp ou’en dehors du but général et commun à toute créa­
ture *de manifester la gloire de Dieu et de concourir au 
bien général, chaque homme a reçu de Dieu sa destina­
tion propre, sa vocation particulière.

spyis doute il ne la suivra pas machinalement 
comme les astres ou instinctivement comme les animaux,

, „ • nlus d’avantages à la société.
(a: Variante-) pj-u.s>

barrée:) Ce qui est vrai des 
(b: Première rédacti forte raison doit l’être
créatures sans raison, a pxu
de 1 ’ homme. - c.,,,
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il sst lilox*© st nn - »
lui plaira, mais 1^ïnnTo^?U^011rs s’en écarter quand, il 

jamais impunément.

destination, cLo1<?-îS„^„I?aison construite, changez-en la 
Toutes les commodi + é<=Se^Uenc?s fâcheuses s’en suivront: 
chitecte deviendront i™+babilement préparées par Var­
ies habitants ap+«oi lnutlles» et toutes celles dont tS actuels auraient besoin feront défaut.

cation il en^ré^ 5?an<i l’homme détourne ou perd sa vo- 
quences ToX^T1*® ?our lui les trisbes con^“ 
hieu Sstenî L S ê?aees PréP^ées par la bonté de 
soin Sî T! împl0i’ et celles ü aurait be­
rnent pq/T*-^ient toutes ou à peu près et cela juste-

n® n0US à0 U SOn aiéLe 9-UO (a) là OÙ il 
^a^b’ S1 n°us fuyons, il pourra bien nous

n myre ue sa grâce, mais il peut aussi nous laisser 
faire, il ne nous doit plus rien.

là, Mes Frères, la nécessité pour chacun 
de nous de rechercher et de suivre fidèlement la voca­
tion pue nous avons reçue. Je n’insisterai pas davantage 
pour ne pas demeurer plus longtemps hors des limites que 
je me suis tracées.

J’arrive donc tout d’abord à cette proposition.
De toutes les vocations données /faites/ à l’homme, il 
n’en est pas de plus noble que la vocation religieuse.

Il appartient à la beauté et à la perfection 
de l’univers que toutes choses y soient établies dans 
une progression indéfinie du petit au (b) grand, de 
l’imparfait à la perfection, et que la pente y soit si 
douce les transitions si bien ménagées, qu’il n’y ait 
rien cul puisse choquer l’oeil le plus délicat comme le 
plus observateur. C’est ce que nous admirons dans la. 
Sature où l’échelle des êtres par des transitions im­
perceptibles et inaperçues, s’eleve insensiblement de 
?a pierre morte à la plante, de la. plante a l’animal, 
Je Vanimal à l’homme, de l’homme a 1 ange.

No-us trouvons dans l’ordre intellectuel, dans

pour accomplir ce qu’il demandait(a: Phrase barrée:) 

de nous.
------------ -—existe pas dans le texte, 
(b) le mou au n
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1* ordre moral ™ -nh '
gnorant ou le\éch£îïn?mene.Semhlahle î et depuis 1’1- 
jusqu’à Notre-Sei^PH-n USQU au Saint Par excellence, 
nis et clés tran^iti ’ « n°US trouvons â.es degrés infi- 

vidnsitions insensibles.

sont ’ûonnes^+^w m®me P011r les vocations; toutes 
nus ou xv "te rte- “is eiies ie s°nt 

rapprochera lavantaZ Sôra âaV£mta®e 1ni s® 
baSe de Dieu en nous en rapprochant.

D’après ce principe il est facile d’apprécier 
le degré de noblesse des diverses vocations, (a)

L’homme est composé de corps et d’âme et dans 
cette âme il y a deux foyers de vie, deux centres d ac­
tion, la vie naturelle, la vie...

(a: Note maiginale:) Pourquoi 

Qui peut sonder?..
L’argile dit-elle au potier? ..

ces vocations diverses?


